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Extractivismes, résistances et alternatives dans un monde globalisé  

Colloque international de l’APAD, Université Catholique d’Afrique Centrale 

(UCAC), du 27 au 29 mai 2026 

 

APPEL À COMMUNICATION – PANEL ANIME PAR LE CED 
Extractivisme et Conflits de Distribution Ecologique au Cameroun 

 

Argumentaire du panel 

Le Centre pour l’Environnement et le Développement (CED) est une organisation indépendante 

et apolitique fondée en 1994 par un groupe d’individus camerounais et étrangers. Il œuvre pour 

la promotion de la justice environnementale et la protection des droits, des intérêts, de la culture 

et des aspirations des communautés locales et autochtones en Afrique centrale. Membre actif 

de plusieurs réseaux, le CED a réussi, au fil des ans, à mobiliser des alliés pour influencer 

positivement les cadres légaux, surveiller les activités d’exploitation des ressources naturelles, 

renforcer durablement les capacités de dizaines de communautés locales, et produire une 

importante documentation scientifique et de plaidoyer. Dans le cadre du colloque de l’APAD 

de 2026, la proposition de panel du CED a été retenue. 

L’extractivisme, entendu comme l’exploitation intensive des ressources naturelles à des fins 

d’accumulation économique (Allain et Maillet, 2021), constitue un des leviers du 

développement économique et social du Cameroun. A rebours de certains de ses engagements 

internationaux en matière de lutte contre les changements climatiques, la protection de 

l’environnement et de la biodiversité, le pays a mis en place une stratégie de croissance 

économique basées sur l’exploitation massive de ses ressources naturelles (SND 30). Cela s’est 

traduit, par la construction des barrages hydro-électriques et des centrales à gaz, l’attribution 

des concessions minières (or, fer, bauxite) aux multinationales et aux entreprises locales, la 

constitution de près de 500.000 ha de réserves foncières destinés aux agro-industries (Projet 

Plaine Centrale), etc. 

Tout comme en Amérique latine (Alimonda, 2015) ou en Inde (Brototi Roy, 2017), 

l’extractivisme au Cameroun a engendré des Conflits de Distribution Ecologique (CDE). Il 

s’agit des conflits sociaux nés de l’accès inéquitables aux ressources naturelles, ainsi que de la 

gestion des impacts environnementaux des projets extractifs. Ceux -ci donnent généralement 

lieu à des confrontations plus ou moins violentes, la constitution des alliances entre acteurs aux 

intérêts parfois contradictoires et à des transformations sociales et culturelles d’ampleur absolue 

ou relative. 

Utiliser les CDE comme variable dans l’analyse de l’extractivisme peut s’avérer fructueux en 

contexte camerounais. Cette focalisation permet de mettre l’accent sur les effets de 

l’extractivisme prédateur, à savoir, la dégradation écologique et la pollution de 

l’environnement, la misère croissante des communautés qui dépendent des écosystèmes soumis 
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à l’extraction, les changements d’accès aux services culturels des écosystèmes, les résistances 

des communautés face à l’extractivisme, les mobilisations collectives des leaders 

communautaires et acteurs de la Société civile.  

Le présent panel a pour ambition globale d’analyser les CDE en contexte d’extractivisme dans 

des environnements locaux diversifiés. Spécifiquement, il s’agit d’esquisser une ébauche de 

typologie des CDE, une cartographie des acteurs, leurs motivations, leurs répertoires d’action 

collective, leurs interactions, les reconfigurations sociales et culturelles.  

Axes thématiques  

Les axes thématiques envisagés dans le cadre de ce panel se présentent comme suit : 

• Cartographie des CDE : acteurs, enjeux et dynamiques territoriales ; 

• Discours et pratiques de justice environnementale : comment les communautés 

redéfinissent la légitimité écologique ; 

• Les reconfigurations sociales et culturelles en contexte d’extractivisme ; 

• Mobilisations et résistances locales : actions collectives locales, nationales et 

transnationales.  

Modalités de soumission 

Les Personnalités (chercheurs, universitaires et professionnels) intéressées sont invitées à 

soumettre une proposition de communication comprenant : 

• Un titre clair et évocateur ; 

• Le nom et l’adresse mail valide du candidat ; 

• Un résumé de 400 à 500 mots présentant la problématique, le cadre d’analyse, le terrain 

d’étude, les hypothèses et les principaux résultats ; 

• Une courte notice biographique indiquant l’institution d’attache, le statut académique et 

les thématiques de recherche. 

Les propositions doivent être envoyées par adresse mail au plus tard le 30 novembre 2025 à 

minuit à l’adresse mail suivante : ecngoube@gmail.com avec copie obligatoire à l’adresse, 

infos@cedcameroun.org  

Les auteurs des communications retenues seront informés avant le 15 février 2026. Le panel 

retiendra cinq (05) propositions pertinentes. 

Langues du panel  

Les communications pourront être rédigées et présentées en français ou en anglais.  

Calendrier indicatif 

• Date limite de soumission des propositions : 30 novembre 2025 ; 

• Notification des décisions aux candidats : au plus tard le 15 février 2026. 

Coordination du Panel 

• Dr. Samuel NGUIFFO, e.mail : snguiffo@yahoo.fr , Secrétaire Général du Centre 

pour l’Environnement et le Développement (CED) 

mailto:ecngoube@gmail.com
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• SM, Dr. Bruno MVONDO, Président du Réseau des Chefs Traditionnels d’Afrique 

(RecTrad) 

• Dr. Diane TAPIMALI, e.mail : tapimalidiane@gmail.com , Centre pour 

l’Environnement et le Développement (CED) 

• M. Edith Christian NGOUBE NGOUBE, e.mail: ecngoube@gmail.com , Centre pour 

l’Environnement et le Développement (CED) 

 

Bibliographie indicative 

ALIMONDA, H. (2015). Mining in Latin America: Coloniality and degradation. In R. Bryant 

(Eds.), The international handbook of political ecology (pp. 149-161). Northampton: Edward 

Elgar Publishing. 

ALLAIN Mathilde et MAILLET Antoine (2021), « Les mobilisations autour de l’extractivisme. 

Circulation et potentiel heuristique d’un concept en voie de globalisation », Revue 

internationale de politique comparée, vol.28, n° 3-4. 

BISHT, A. (2019), « Extractivisme prédateur et conflits de distribution écologique : le minerai 

de fer en Inde », Multitudes, 75(2), 180-185. https://doi.org/10.3917/mult.075.0180. 

LE GOUILL, C. (2016), « Imaginaires miniers et conflits sociaux en Bolivie : une approche 

multiniveau du conflit de Mallku Khota », Cahiers des Amériques latines, 82, 49–69. En ligne 

: https://doi.org/10.4000/cal.4337. 

ROY Brototi (2019), « Vus d’ensemble des conflits de distribution écologique en Inde », 

Multitudes, 75 (2) :167-179. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

mailto:tapimalidiane@gmail.com
mailto:ecngoube@gmail.com

